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11 y a juste deux ans, à pareille date, ils formaient et com
plétaient leur bataillon. Ils étaient jeunes, ils étaient forts. 
On ne pouvait 'les voir sans les admirer. Et quand, plus tard, 
l’Angleterre et la France les virent, ce fut pour les acclamer. 
41 Se pouvait-il trouver, disait-on, un régiment d’hommes 
plus beaux et plus valeureux! ”

Ils ignoraient au début le métier des armes; quelques mois 
d’exere e ont suffi à en faire des maîtres.

Deux uvapeaux, oeuvres de mains amies et patriotiques, 
leur avaient été offerts. Ils eussent voulu les emporter avec 
eux comme un souvenir de la terre natale. Ne le pouvant pas, 
ils les avaient offerts à Notre-Dame. Et les deux drapeaux 
furent mis ici, bien en vue, h une place d’honneur, entre le 
sanctuaire et la nef, comme pour parler sans cesse des ab
sents, et au peuple et au Dieu du tabernacle.

Ils sont restés là deux années entières et jq les vois mainte
nant à mes côtés, aux mains de deux soldats qui les tiennent 
avec un religieux respect et semblent les presser avec émotion 
sur leur coeur comme une relique sacrée.

C’est bien, en effet, une relique que ces deux étendards du 
22e; car le 22e n’existe plus !

Il a été décimé. Il est disparu dans des combats horribles. 
Les survivants ne sont plus qu’une petite poignée. Tous les 
autres sont morts en véritables héros.

Ils étaient partis sans faiblir devant le sacrifice qui s’im
posait à leur coeur, ni devant des séparations cruelles. Ils 
furent braves jusqu'à la fin.

Les postes périlleux ne leur firent jamais peur. Ils les re
gardaient comme les postes les plus honorables. Ils ont pris 
part aux plus meurtriers assauts. Combien de lettres d’évê
ques et de prêtres français ont vanté leur magnanime courage !

“ Les Canadiens savent mourir ”, a écrit l’un d’eux, mort 
lui-même peu de temps après. Et il disait vrai. Tous ont
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